
 
   
 
 
 
 
 
 

N° 29 ‐ Roissy ‐ Juin 2010    
 
 

MMaanniiffeessttaattiioonn  dduu  2244  jjuuiinn  ccoonnttrree  llaa  rrééffoorrmmee  ddeess  RReettrraaiitteess  ::  

UUnnee  mmoobbiilliissaattiioonn  mmaassssiivvee  !!  
 
 
La journée de mobilisation du Jeudi 24 juin, à  l’appel des 5 confédérations syndicales (CGT, CFDT, FSU, 
Solidaires, UNSA), a représenté un formidable élan populaire, avec environ 2 millions de personnes dans 
les rues françaises. 
 

Les différents cortèges CGT Air France, que ce soit à Paris ou en province, n’ont pas été en reste. 
 

De nombreux salariés issus de tous les secteurs de l’entreprise, syndiqués ou non, nous ont rejoints afin 
de crier haut et fort leur opposition à cette réforme des retraites injuste et inéquitable.   
 

Une réforme idéologique 
 

Curieusement,  cette  réforme  intervient en pleine  crise mondiale et  sonne  comme un effet d’aubaine 
pour  un  gouvernement  qui  profite  des  incertitudes  liées  à  l’avenir  pour  tenter  d’imposer  des  choix 
ultralibéraux, ces mêmes choix qui sont directement à l’origine du marasme économique ambiant. 
 

Le gouvernement, pour  justifier sa réforme, nous annonce que notre système de retraite ne sera plus 
viable à  l’horizon 2050. N’y a‐t‐il pas d’autres urgences à  traiter d’ici  là pour  renflouer notre  système 
solidaire intergénérationnel ? 
 

Force est de constater qu’à l’horizon 2011 : 
 

• Il n’y a pas de place pour les jeunes dans le monde du travail ; 
• Les anciens sont menacés de rester plus  longtemps, alors que  leurs entreprises  les  incitent à partir 

via des Plans de Départ Volontaires, par exemple … 
• La  pénibilité  de  nos métiers  n’est  toujours  pas  reconnue.  Pourtant  nombre  de  salariés  n’arrivent 

malheureusement pas à atteindre la retraite ; 
• Les retraités subissent une attaque en règle contre leurs pensions, ayant conduit à une dégradation 

de leur niveau de vie  de plus de 25 % ces dernières années ; 
• Les suppressions massives d’emplois conduisent de fait à une baisse des recettes pour les caisses de 

retraite ; 
• Les exonérations de charges toujours plus nombreuses pour les entreprises conduisent également à 

appauvrir les caisses de retraite ; 
• La liste est encore longue et ne saurait tenir sur un tract… 

 
Egalité de traitement : cherchez l’erreur … 
 

Au‐delà du cadre général qui impacte l’ensemble des salariés français, au niveau d’Air France chacune et 
chacun d’entre nous est venu exprimer son malaise par rapport à ce qu’il se passe dans l’entreprise. En 
effet,  alors que  tous  les  salariés  sont menacés de  travailler plus  longtemps,  certains,  très  supérieurs 
dans l’entreprise, continuent de se voir attribuer une retraite « chapeau » financée par le fruit de notre 
travail quotidien. 
 

Cette différence de  traitement  inacceptable ne peut que conduire  les  salariés à  se  rebeller contre un 
système qui fait payer aux salariés « d’en bas » les avantages des salariés « d’en haut ». 
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Nous  avions  cru  comprendre  que  l’entreprise  était  en  difficulté  dans  ce  contexte  de  crise mondiale. 
Nous avions également cru comprendre que cette crise, générée par une poignée d’irresponsables au‐
dessus de toutes  les  lois, ne devrait pas être payée par  les citoyens qui, eux, ne sont que  les victimes 
d’une spéculation outrancière. 
 
Si la direction d’Air France n’est pas capable de revenir sur ce régime de retraites très spécial en faveur 
d’une minorité de cadres supérieurs, qu’elle l’accorde à l’ensemble des salariés ! 
 

Nous nous sentons tous floués par cette injustice et par ce curieux sens du partage des efforts. A nous 
d’enfoncer le clou jusqu’à ce que la direction nous entendent. 
 

Chacune et chacun d’entre nous doit échanger avec ses collègues, ses proches, sur la nécessité de faire 
du prochain mouvement un énorme succès qui devra conduire au retrait pur et simple de cette réforme 
inadaptée. 
 
Pour une réforme plus juste tenant compte des aspirations des citoyens 
 

Nous ne contestons pas le fait qu’il faille réformer notre système de retraite. Pour autant « réformer » 
ne doit pas être synonyme de « casser ». 
 

Que  le  gouvernement  s’occupe  de  trouver  de  nouvelles  sources  de  financement  au  lieu  de  nous 
rabâcher l’éternel poncif qui consiste à nous faire travailler plus longtemps. 
 

Vouloir progressivement  imposer un système par capitalisation, en cassant  le système solidaire actuel, 
conduira  inexorablement  à  l’appauvrissement  des  actuels  et  futurs  retraités.  Nous  en  voulons  pour 
preuve  l’effondrement  du  système  boursier  et  bancaire  qui  a  conduit  nombre  de  petits  porteurs 
d’actions à la ruine ! 
 

D’autres  choix  sont  possibles  pour  préserver  cette magnifique  conquête  sociale,  enviée  du monde 
entier, que représente le système de retraites par répartition. 
 
La mobilisation d’hier ne doit être que le début d’une lutte prolongée 
 

Nous avons su prouver dans un passé récent qu’il est possible d’inverser des choix politiques annoncés 
comme  inéluctables, à  l’image des grands mouvements de  lutte contre  l’instauration du CPE  (Contrat 
Première Embauche).  
 

La mobilisation nationale du 24 juin 2010 nous montre que le mouvement de contestation s’amplifie. 
 

Le Ministre du Travail, Eric WOERTH, nous a clairement  indiqué  le chemin à suivre en déclarant que  la 
mobilisation  du  24  juin  2010  contre  la  réforme  des  retraites  était  légèrement  inférieure  aux 
mobilisations gagnantes de 2006 contre le CPE. On sait ce qu’il nous reste à faire …. 
 

Profitons  de  cette  période  de  congés  estivale  pour  nous  ressourcer  avant  la  rentrée  sociale  de 
septembre prochain. Nous devrons à cette occasion être en capacité de  faire état de notre profonde 
détermination à faire abroger ce projet de loi en cours d’élaboration. 
 

Nous n’avons pas le droit de perdre cette formidable conquête sociale, imposée par les luttes de nos 
aînés, que le gouvernement rêve de voir disparaître !  
 

Continuons et amplifions le mouvement : 
 

• Pour une retraite à 60 ans bien méritée ! 
• Pour une reconnaissance de la pénibilité de nos métiers par des départs anticipés ! 
• Pour un temps de retraite équitable ! 
• Contre une réforme injuste et inégalitaire qui touche uniquement les salariés qui ne 

bénéficient pas de retraites complémentaires à l’image des dirigeants de notre pays ! 
 

Retrouvez tous les détails de nos propositions sur : 
  


